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Célébrons ensemble le 175e anniversaire de fondation de  
la Congrégation des Sœurs de la Providence!

175 ans d’amour et de charité compatissante…  
et encore bien d’autres à venir! 

Les derniers mois ont été mouvementés 

au Centre Émilie-Gamelin avec les 

préparatifs des festivités entourant la 

semaine de clôture des 175 ans de 

fondation de la Congrégation des 

Sœurs de la Providence.  

Pour cette occasion, des 

visiteurs de différents pays 

où œuvrent les Sœurs de la 

Providence sont venus 

célébrer, avec les religieuses 

de la Congrégation, 175 ans  

d’amour et de charité 

compatissante, en participant 

aux différentes activités spé-

ciales organisées pour la 

période du 26 au 29 mars. 

C’était une semaine spéciale et remplie 

d’émotions pour nous tous qui avons 

été, de près ou de loin, impliqué(e)s 

dans l’organisation et la réalisation de 

ces célébrations. Pour plusieurs ami(e)s, 

collaborateurs et associé(e)s Providence 

qui sont venus de loin, c’était leur 

première venue dans la ville natale      

d’Émilie, berceau de cette grande 

œuvre d’amour.  

Le 26 et 27 mars, pendant que certains 

se trouvaient dans le Vieux-Montréal, 

marchant sur « les Pas d’Émilie »,         

d’autres étaient au Centre interna-

tional Providence et y visitaient le 

musée et les archives histo-

riques et financières. Les 

groupes étaient divisés pour 

faciliter les déplacements et 

la transmission des savoirs. 

Le parcours des salles du 

musée, le contact avec les 

documents d’archives et la 

visite des lieux où il y a plus 

de 175 ans Émilie Tavernier-

Gamelin a visité, aidé et aimé 

les personnes dans le besoin, ont 

servi de source d’inspiration pour 

continuer leur œuvre, avec les réalités 

d’aujourd’hui. 

Le point culminant de la semaine était 

le vendredi le 29 mars, avec une messe 

spéciale, célébrée à la chapelle de la 

Maison mère des Sœurs de la 

Providence par Monseigneur Christian 

Lépine, archevêque de Montréal. 

https://www.facebook.com/musee.providence/


 

 

 

 

 

 

 

Pour cette occasion, nous avons sorti du musée le calice 

et le ciboire ayant servi le 29 mars 1844, lors de la 

première profession religieuse durant laquelle sept 

novices, dont Émilie Gamelin, prononcèrent leurs vœux 

de pauvreté, chasteté, obéissance et de servir                

les pauvres, dans la chapelle de l'Asile de la Providence, 

alors situé sur le site de l’actuelle Place Émilie-Gamelin. 

Avant de trouver leur place sacrée lors de cette grande 

célébration, 175 ans plus tard, ces artefacts nécessitaient 

un nettoyage, selon les normes muséales.  

Plus de 500 invités sont venus souligner ce jubilé dans la 

simplicité, en se replongeant dans l’héritage social laissé 

à différentes époques et endroits dans le monde, par 

plus de 6000 femmes, qui inspirées par leur fondatrice, 

la bienheureuse Émilie Tavernier-Gamelin, ont consacré 

leur vie à soulager la misère humaine et continuent leur 

mission, 175 ans plus tard, auprès des démunis et 

marginalisés de la société. 

175 ans d’amour  

et de charité compatissante... 

et 175 ans plus tard,  

  le 29 mars 2019,  

  à la Chapelle  

  de la Maison mère  

 des Sœurs de la Providence 

Un 29 mars 1844,  

      à l’Asile de la Providence...  

Sur les pas d’Émilie... 

Les célébrations en images... 
Au Musée ,  

Nancy Prada 
Coordonnatrice 

Centre Émilie-Gamelin 



 

Lorena Otero 
Guide de musée 

Centre Émilie-Gamelin 

Le 1er avril 2019, un groupe de Sœurs de la Providence, 

d’Associé(e)s Providence et de collaborateurs laïcs, du 

Chili, ont fait le pèlerinage « Sur les pas de Mère 

Bernarda » au Québec, dans le cadre des célébrations 

du 175e anniversaire de fondation de la Congrégation. 

Au Chili, des Sœurs de la Providence, des Associé(e)s 

Providence et des laïcs collaborateurs continuent, 

comme Émilie Gamelin et Bernard Morin1, leur action 

charitable et compatissante dans la société.  

Dans ce parcours, le groupe a visité l’église Saint-Pierre 

de Sorel, pour commémorer la prise d’habit de Mère 

Bernard ayant été célébrée à cette église le 22 août 

1852. Les pèlerins du Chili et les guides, sœur Nancy 

Arévalo et moi-même, avons été accueillis au joyeux son 

des cloches par le Père Gérald Ouellette et monsieur 

Samuel, le sacristain de cette église, qui ont préparé 

pour nos visiteurs une visite guidée fort intéressante, 

avec des pièces d’archives.  

Les pèlerins et pèlerines ont commémoré les vœux 

religieux de Mère Bernard Morin, en faisant un rappel 

historique de ce moment si 

important pour les Sœurs de 

la Providence et pour ceux et 

celles qui ont été le centre de 

son action charitable au Chili.  

Le groupe a aussi fait une 

prière, exécuté un chant, et 

vécu un moment de recueille-

ment et de réflexion.  

Après un heureux dîner ensemble, le groupe a visité le 

Sanctuaire Notre-Dame-du-Cap, un lieu de pèlerinage 

dédié à la Vierge Marie, situé à Trois-Rivières. En plus de 

ce pèlerinage, le groupe du Chili a visité les salles du 

musée Providence et les Archives historiques et 

financières, et a participé à d’autres activités inclues 

dans la semaine de clôture du 

175e anniversaire de fondation 

de la Congrégation, célébrée 

du 26 au 29 mars.  

Nous remercions ces pèlerins 

et pèlerines du Chili qui, par 

leur agréable présence et 

grand intérêt démontrés pendant leur séjour, ont laissé 

un si agréable souvenir chez-nous. 

 

 

1   Pour savoir plus sur l’histoire de Mère Bernard, veuillez lire « Les 

Sœurs de La Providence au Chili I et II », articles publiés dans le 

bulletin Échos d’Émilie (Volumes 39-2 et 40-1).  

 

Des pèlerins du Chili marchent « Sur les pas de Mère Bernarda » 

et Aux Archives Historiques et Financières 



 

à la Messe 

Les célébrations en images... 

et  

au Dîner 



 
 

Au moment où les célébrations du 175e anniversaire de la 

fondation de la Congrégation des Sœurs de la Providence 

prennent fin,  

           Un feuillet de notre histoire se tourne… 

          Un message évangélique nous est légué… 
 

Avec notre bienheureuse Émilie nous pouvons chanter :  

               « Mon âme exalte le Seigneur » Lc 1, 46 
 

En effet, au long de ses 175 années d’existence, notre 

Congrégation a été comblée de multiples bénédictions de 

la part du Dieu-Providence : prévenances, protection, 

accroissement, réalisations, le tout au bénéfice de toute 

misère humaine, tout en suscitant des âmes généreuses 

qui ont voulu travailler à la vigne d’Émilie, comme 

membres de son Institut, ou comme laïques associés et 

associées, ou en tant que collaborateurs et collaboratrices. 

Providence de Dieu, nous vous remercions de tout !  

Grâces soient éternellement rendues à Dieu, pour les 

11,485 jeunes filles qui, un jour, répondant à l’appel du 

Seigneur, ont franchi le seuil du noviciat, à la Providence, 

ainsi que pour les 6196 Sœurs qui y ont fait profession 

jusqu’à ce jour. 

Nos réflexions durant cette année jubilaire ont sans doute 

levé le voile sur le fait que, plus d’un siècle avant la paru-

tion de « l’Exhortation apostolique : Evangelii Gaudium » 

du pape François, notre Mère Gamelin et nos devancières 

ont vécu à leur manière « la Joie de l’Évangile » au service 

du peuple de Dieu. 

Reprenons quelques citations bibliques et nous pourrons 

facilement découvrir comment Émilie, inspirée par le 

charisme dont elle a été gratifiée par l’Esprit-saint, les a 

concrétisées dans sa vie, en vue du bien commun de la 

congrégation dont elle est devenue la fondatrice : 

Déjà, comme laïque, madame Gamelin s’était consa-         

crée aux pauvres « tant que ses forces le lui per-

mettraient » (2 février 1842), puis après la fondation de      

l’Institut, conformément au mandat reçu du fondateur, 

monseigneur Ignace Bourget : « vous serez heureuses      

d’accomplir les bonnes œuvres dont les autres 

communautés ne peuvent se charger  ».1 Les besoins ont 

surgi : les orphelines, les prêtres âgés, malades et infirmes, 

les prisonniers, les souffrants d’épidémies (choléra et 

typhus), psychiatrisés, alcooliques, malentendants, 

itinérants, etc. Toujours, les Filles de la Charité Servantes 

des Pauvres se rendaient disponibles pour relever 

généreusement les défis que ces besoins renfermaient.    

Le dévouement et le don de soi de la fondatrice, Émilie 

Tavernier-Gamelin, et des premières sœurs qui ont 

répondu aux besoins de leur époque selon le désir de       

l’évêque fondateur, monseigneur Ignace Bourget, ont 

permis… 

À la Providence, l’arbre de la charité a abrité tous ceux     

qu’une misère, un besoin physique, intellectuel ou spirituel, 

affligeaient et qui cherchaient réconfort, aide, soutien, gîte, 

compréhension. Tous pouvaient compter sur une main 

secourable, un cœur compatissant, un accueil 

inconditionnel, parce que toujours la devise « la charité du 

Christ nous presse » inspirait et motivait les Sœurs de la 

Providence. 

 

Bientôt, un autre champ d’action se présente. En 1846, 

monseigneur Augustin-Magloire Blanchet se voit confier la 

direction du diocèse de Walla Walla, aux États-Unis.  Lors 

de ses visites à Montréal, il partage son souci des œuvres 

missionnaires avec monseigneur Bourget et aussi avec               

la supérieure de l’Asile de la Providence, qui y voit dès lors, 

un autre appel au don de soi, pour elle et sa petite 

communauté. Monseigneur Blanchet écrira même                     

à monseigneur Ignace Bourget, le 22 novembre 1850 : 

« […] Quant aux Sœurs de la 

Providence, leur place est 

réservée depuis longtemps, et 

elles peuvent se préparer. […] » 

Nous savons que, malheu-

reusement, Mère Gamelin 

succombera à l’épidémie de 

choléra, en l’espace de douze 

heures, le 23 septembre 1851.  

Mais la Providence toujours 

veille !  

« L’Esprit du Seigneur m’a envoyé porter la bonne 
nouvelle aux pauvres ; annoncer aux captifs la 
délivrance ; aux aveugles, le retour de la vue ; rendre la 
liberté aux opprimés ; annoncer une année de grâces du 
Seigneur ».  Lc 4. 18-19 

« La moisson est abondante, mais les ouvriers peu 
nombreux ; priez donc le Maître de la moisson d’envoyer 
des ouvriers à sa moisson ». Lc 10, 2 

« Au grain de sénevé, jeté en terre de se développer et 
de devenir un grand arbre, au point que les oiseaux du 
ciel viennent s’abriter dans ses branches ».  Mt 13,32   



 

L’année suivante, le 18 octobre 1852, cinq Sœurs de la 

Providence, dont Sœur Bernard Morin, s’embarquaient 

pour le territoire de l’Oregon. Des difficultés insur-

montables les obligèrent à décider de revenir à Montréal.  

Il leur fallait passer par le Cap Horn, et elles prirent, à leur 

insu, un cargo chilien qui, après mille péripéties accosta à 

Valparaiso, Chili. Il semble que la Providence avait          

d’autres desseins… et l’esprit de charité et de compassion 

de Mère Gamelin sera implanté dans cette région.  Des 

obstacles de distance et de communications feront que 

Mère Bernard deviendra supérieure d’une Congrégation 

de « Sœurs de la Providence du Chili », indépendante de 

celle de Montréal.  La joie sera manifeste, lorsqu’après de 

longues mais fructueuses démarches les deux 

communautés seront fusionnées pour en devenir une 

seule, au Chapitre général de 1970.   

En 1856, un autre contingent de cinq filles d’Émilie 

Gamelin poursuivra le rêve de l’évêque Blanchet.  

Courageuses et fortes de la foi, elles reprennent la route 

de l’Ouest américain avec Mère Joseph-du-Sacré-Cœur 

comme supérieure. Elles y accompliront plusieurs œuvres 

d’amour et de charité compatissante. Toujours 

disponibles, les filles d’Émilie franchiront la frontière 

canado-américaine et seront heureuses d’œuvrer dans   

l’Ouest canadien, dans les missions indiennes. 

Puis le cep croîtra, s’étendra… plusieurs décennies 

passeront… les années se succèderont…  Il faudra un 

« bon Pape Jean XXIII » pour penser à tenir un Concile 

Vatican II, dans l’Église catholique. Un des fruits de ce 

Concile sera l’appel aux congrégations religieuses à 

œuvrer « en pays de mission ». 

À la suite de leur fondatrice et mère, les Sœurs de la 

Providence seront interpellées. Plusieurs sœurs répon-

dront à l’invitation d’œuvrer dans des pays de mission et 

des missions lointaines seront acceptées, parce que des 

filles d’Émilie répondront : Nous voici !  On assiste alors à 

une série de nouvelles œuvres de miséricorde : 
 

1963  Argentine : Comodoro-Rivadavia, Caleta-Olivia 

1963  Syrie : Alep 

1970  Cameroun : Étam Kuma, Yaoundé, Koudandeng, Febe 

1971   Au Maghreb : Tunis et Algérie : Jerba 

1973  Nigéria : Koton Karifi, Lokoja 

1976  Haïti : Milot, Pont-Sondé, Rendel, Torbeck, Port au Prince 

1977  Égypte : El Minia, Alexandrie 

 

 

 

 

 

 
 

1989 Philippines : Manille 

1995 El Salvador : La Papalota 
 

 

Toujours, comme l’avait fait Émilie Tavernier-Gamelin au 

cours de sa vie, les Sœurs de la Providence ont cherché à 

discerner, dans les situations nouvelles et dans les 

invitations qui leur étaient faites, le lieu du service des 

plus pauvres d’aujourd’hui.2 

Au soir de ce jubilé du 175e anniversaire de leur 

fondation, les Sœurs de la Providence peuvent entonner 

dans la joie le Te Deum, pour cette mission évangélique 

dont elles ont été investies ! 

 

 

 

1 Mgr Bourget aux novices, au cours de la retraite préparatoire à la 

première profession du 29 mars 1844. Cf. Histoire de l’Institut, 

par Mère Marie-Antoinette, Tome I, p. 100 
2 Aventurières de l’ombre, par Denise Robillard, 1988, p. 556 

Elle considère un champ, et elle l’acquiert ; du fruit de 
ses mains, elle plante une vigne » Pro. 31, 16 

Ouvert du lundi au vendredi  |  9h00 - 16h30 
 

Visites libres ou guidées  
 

(Réservation requise pour les visites guidées ou en groupe) 
 

Entrée gratuite 
 

Centre Émilie-Gamelin  
12055, rue Grenet, Montréal, QC  H4J 2J5  Canada 

(514) 334-9090  
fb.com/musee.providence | www.providenceintl.org 

Sœur Yvette Demers, s.p. 
Vice-postulatrice 

 Cause Émilie Gamelin 

https://www.facebook.com/musee.providence/


 

Dans la collection du Musée des Sœurs de la Providence, nous avons toutes sortes d’objets, et chacun a sa propre 

histoire. Aujourd’hui, nous vous faisons découvrir celle de cet ensemble d’objets liturgiques datant du 17e siècle.  

En 1874, alors en voyage à Rome, monseigneur Louis de Goësbriand, premier évêque de Burlington, reçoit du pape 

Pie IX un cadeau précieux. Comment Sa Sainteté en a obtenu la garde reste un 

mystère, mais cet ensemble a appartenu à saint François de Sales, près de 250 

ans plus tôt !  

De retour au pays, monseigneur Goësbriand honore le révérend Jean Frédéric 

Audet, qui était depuis 1868 le prêtre fondateur de la paroisse franco-canadienne 

St. Francis Xavier, à Colchester, en lui offrant l’ensemble. À l’époque, Colchester 

incluait aussi Winooski. Sachant que les Sœurs de la Providence marchaient de 

Burlington, à Winooski tous les jours pour enseigner les enfants, Père Audet a 

mandaté la construction de l’école-couvent St. Louis. Il a servi dans cette 

paroisse, auprès des Sœurs de la Providence, pendant cinquante ans. Avant son 

décès, en décembre 1917, le père Audet a fait don de cet ensemble liturgique aux 

Sœurs de la Providence de Winooski.  

Les décorations qui ornent l’ensemble sont d’une gracieuse beauté. Certains 

scènes et personnages bibliques ont été représentés de façon très colorée, en 

plus d’être agrémentés de gemmes précieuses. La patène porte une inscription 

latine qui se traduit ainsi : « C’est le pain qui est descendu du ciel ». L’ensemble a 

fait son entrée au Musée des Sœurs de la Providence, à Montréal, en janvier 

2019. 

Monseigneur Louis de Goësbriand,   

1er évêque de Burlington, Vermont, É.-U.  

Né en 1816, en France, il fait ses études 

au Séminaire de Saint-Sulpice de 

Paris. Il arrive aux États-Unis en 1840 

et devient évêque du nouveau diocèse 

de Burlington, au Vermont, en 1853, 

nommé par le Pape Pie IX. Il restera en 

poste jusqu’à sa mort, en 1899.  

Sa Sainteté,  

le pape Pie IX  

Né Giovanni Maria Mastai Ferretti, en 

1792, il devient le 255e pape élu, en 

1846. Il est proclamé Bienheureux par 

Jean-Paul II, en 2000.  

Révérend Jean-Frédéric Audet, curé à 

Winooski, Vermont, É.-U. 

Né à St-Césaire (Québec, Canada), 

en janvier 1842, il devient le premier 

prêtre de sa paroisse natale.           

Il arrive au Vermont le 4 mars 1868 

et est nommé missionnaire à 

Winooski, par monseigneur de 

Goësbriand, le 20 mars, 1868.  

Ensemble liturgique  

ayant appartenu à  

Saint François de Sales  

quant il était évêque. 

François de Sales naît en août 

1567. Issu d’une famille noble, il 

renonce à ses titres et consacre 

sa vie à Dieu. Il est nommé 

évêque en 1602 et s’éteint en 

1622.  

Saint et docteur de l’Église, il est 

connu par ses ouvrages spirituels 

de grand impact sur les chrétiens 

de son époque et de nos jours.    

Il a exercé une influence mar-

quante et laissé un témoignage 

important de sa vision de la vie à 

travers ses nombreux écrits.  

Il est reconnu, en 1923, comme le 

saint patron des journalistes et 

des écrivains. Il est très important 

pour la Communauté des Sœurs 

de la Providence, et particulièrement pour les Sœurs de 

Notre-Dame-des-Sept-Douleurs, puisqu’il est aussi le saint 

patron des personnes sourdes.  

Cette statue se trouvait à l’Institution des Sourdes-muettes 

de Montréal et est actuellement exposée dans l’exposition 

« Libérer le trésor » au Musée des Sœurs de la Providence,  

à Montréal. 



 

Inscription gravée  

sous le pied du calice : 
 

« CALICE AYANT SERVI À ST. FRS. DE SALES 

DONNÉ À MGR. DE GŒSBRIAND  

PAR LE PAPE PIE IX – 1894  

QUI LE DONNA AU COUVENT ST.-LOUIS. » 

Calice de l’ensemble liturgique 

Les détails présents dans le pied ainsi que 

sur la coupe sont impressionnants.  

Les couleurs vives des scènes,  

ainsi que les gemmes précieuses 

distinguent ce calice  

si précieux. 
Le 15 avril dernier avait lieu une 

messe en l’honneur du 132e 

anniversaire de fondation de la 

Congrégation des Sœurs de 

Notre-Dame-des-Sept-Douleurs.  

Puisque ce calice a une histoire 

bien particulière, il a eu une 

place centrale lors de la 

cérémonie liturgique.  

Nous profitons de cette occasion pour dire aux Sœurs de 

Notre-Dame-des-Sept-Douleurs… 
 
 

 Bon 132  e anniversaire! 

Patène de l’ensemble liturgique, 

 portant l’inscription en latin : 

« C’est le pain qui est  descendu  du ciel. » 

Burettes et leur plateau,  

faisant partie de l’ensemble 

liturgique  ayant appartenu à 

Saint François de Sales. 

Remerciements à Émilie  
 

Prière d’adresser toute faveur obtenue au: 
 

Bureau de la Cause Émilie Gamelin 
12 055, rue Grenet  

Montréal, Québec  H4J 2J5 Canada 
 

 

S. Yvette Demers, s.p., Vice-postulatrice 
Tél.: (514) 334-9090  (Poste 208)  

ydemers@providenceintl.org 

À  la bienheureuse Émilie,  
nous confions  

toutes les intentions  
que vous portez dans votre cœur,  

tant au point de vue  
spirituel que temporel;   

elle saura sûrement prêter  
une oreille attentive  
à tous vos besoins. 

Gratitudes à Émilie Gratitudes à Émilie 
Émilie, cœur attentif et compatissant … Merci! 

Pour votre intercession  
dans le  succès d’une chirurgie,  
amélioration de santé,  
guérison, etc. : 
 

J.P.-V., Grand-Mère, QC 
L.V., St-Raymond, QC 
D.B., Louiseville, QC 
J.T., Montréal, QC 
M.G., Boisbriand, QC 
C.L., Ruisseau-à-Rebours, QC 
Y.B., Brownsburg, QC 
L.L., Louiseville, QC 
C.L., St-Paulin, QC 
J.P., Ville-Marie, QC 
M. de S., Montréal, QC 
L.D., St-Tite, QC 
C.C., Sherbrooke, QC 
S.L., La Rédemption, QC 
R.B., Candiac, QC 
J.M., Longueuil, QC 
 
Pour votre aide en  
l’obtention  d’un emploi : 
 

R. et M. L., Moncton, NB 

M.B., Montréal, QC 
T.D., St-Sixte, QC 
F.S., Jersey City, NJ, États-Unis 
M.M., Grand-Mère, QC 
T.J., Lasalle QC 
M.B.,  Montréal, QC 
N.C., London, ON 
L.L.L., Montréal-Nord, QC 
V.R., Pierrefonds, QC 
 
Pour votre assistance  
dans la vente ou achat  
d’une maison ou de  
propriété, et autres  
devoirs financiers : 
 

P.P., Trois-Rivières, QC 
J.P., Québec, QC 
S.B., Montréal, QC 
R.D.T., Ste-Ursule, QC 
M.-P.C., Val-David, QC 
C.B., Montréal, QC 
V.R., Montréal, QC 
J.P., St-Alexis-des-Monts, QC 
B.P., Drummondville, QC 

M.M., Shawinigan, QC 
R.P., Montréal, QC 
H.C., Lachute, QC 
L.A., St-Christophe, QC 
G. et A., Trois-Rivières, QC 
D.J., Alma, QC 
R.P., Montréal, QC 
F.L., Rawdon, QC 
 
Pour secours et assistance  
en diverses occasions : 
 

S.P., Shawinigan-Sud, QC 
C.B.-S., St-Léonard, QC 
L.D., Verdun, QC 
M.B., Montréal, QC 
H. St-L., France 
J.D., Joliette, QC 
N. et S. G., Beauport, QC 
L.M., Trois-Rivières, QC 
L. H., Montréal, QC 
M.C., Edmonton, AB 
J.P., Ville-Marie, QC 
S.L., Maskinongé, QC 
M.B.-M., Repentigny, QC 

L.A., Trois-Rivières QC 
C.B., Montréal, QC 
 
Pour les faveurs obtenues  
(Sans autre précision) : 
 

G.D., St-Édouard, QC 
F.L., Lasalle, QC 
R.P., Montréal, QC 
J.L. Paspébiac, QC 
L.L., Sorel-Tracy, QC 
S.V., Shawinigan, QC 
F.B., Montréal, QC 
M.T.-L.,St-Jean-sur-Richelieu, QC 
G.R., St-Jean-de-Matha, QC 
P.D., Contrecœur, QC 
L.D., Laval, QC 
A.L., Lachine, QC 

Lawrence Houle 
Technicienne en muséologie 

Centre Émilie-Gamelin 

Bienheureuse Émilie Gamelin, 
intercédez pour ceux  

qui ont confiance en vous! 

Sœur Yvette Demers, s.p. 
Vice-postulatrice 

 Cause Émilie Gamelin 


